
En 24''73, Malia Metella entre dans la légende.
La piscine Paul Asseman n'est plus qu'une grande
clameur admirative. La Guyanaise a soustrait 
38 centièmes au temps de son illustre aînée.
Quand les finalistes du 100 m masculin s'avancent,
l'ambiance n'est pas retombée. Les huit Français,
debout sur les plots, le calme tarde à se faire.
Le silence gagne le bassin, le départ est donné.
Des places dans un relais médaillable aux J.O.
sont en jeux. Bousquet s'impose devant…

Leveaux, Barnier (qui se qualifie en individuel
pour Athènes) et Sicot. Gilot, cinquième, sera 
le remplaçant.
Cinquième jour et onze records.

Jour 6. 
Le cri du papillon
Vendredi matin, Malia Metella prend les spectateurs
au saut du lit. La Guyanaise, bien réveillée, bat 
le record de France du 50 m papillon dès 
les séries. Ce sera sa seule course sur la distance.
Franck Esposito, lui, ne compte pas s'arrêter 
une nouvelle fois après les séries. Son coup 
de poing dans le mur à l'arrivée de son 100 m
papillon en dit long sur sa motivation.
L'après-midi en demi-finale, il n'a rien perdu de
sa rage. Le public, debout, agite les mains, siffle,
fait du bruit. Au 50 mètres, l'Antibois est en
avance de huit centièmes sur le temps de 
passage de son record de France. La fin de course
est difficile et il reste loin de sa référence
(52''49) en 52''96. Le principal est atteint.
La Grèce lui tend les bras.
Simon Dufour s'est fait plus timide pendant 
la semaine mais il a tenu son rang. Victorieux
dans la finale du 200 m dos, le médaillé de bronze
de Barcelone sera aussi aux J.O.. Qualifiées 
également, Malia Metella qui s'impose sur 100 m

Le handisport présent
La Fédération française handisport a 

participé aux séries des deux premières
matinées des championnats de France. 
“Ces courses ont permis aux athlètes 
déjà retenus pour les jeux Paralympiques 
(du 17 au 28 septembre) de confirmer leurs
temps, explique Jean-Michel Westelynck,
directeur technique de la natation à la FFH."
Derrière Béatrice Hess, Éric Lindmann ou
encore Ludivine Loiseau, trois nageurs ont
bataillé pour obtenir le dernier billet pour
Athènes, sans succès. “Nous avons un quota
imposé de douze participants pour les Jeux,
précise le DTN. Il ne reste plus qu'une place
chez les garçons."

Fatigué des championnats NCAA où il a battu le record du Monde du 50 m (petit bassin),
Frédérick Bousquet a manqué la qualification olympique sur 100 m nage libre.

natation
magazine

17 -  # 69

natation
magazine

16 -  # 69

Un festin de roi

C
inq titres nationaux agrémentés de
quatre records de France (400 et 800
nage libre, 100 dos, 200 m 4 nages)
auxquels il faut ajouter une marque

collective sur 4 x 100 m 4 nages, Laure Manaudou,
17 ans, est un ogre. “J'avais peur de me rater,
avoue timidement la perle francilienne. Je constate
que l'expérience acquise aux “Mondiaux” m'a
été bénéfique.” La Melunaise refuse pourtant de
baisser sa garde : “ce n'est pas le moment de

souffler. Les J.O. se rapprochent.” Malia Metella
est tout aussi déterminée. Deux médailles d'or
(50 et 100 m nage libre) ornées de trois records
de France, dont celui de Catherine Plewinski sur
100 m, la sprinteuse au sourire ravageur déborde
d'énergie.“Je ne suis pas là pour battre des chronos,
nuance la Guyanaise. L'objectif est d'arracher
ma qualification olympique.” C'est désormais chose
faite sur 100 m nage libre et 100 m papillon.

Triplé pour Duboscq
Malia Metella sera accompagnée d'Aurore Mongel,
championne de France des 100 et 200 m papillon.
“Cette année, je me sens plus mature, confie 
la Mulhousienne. Je veux aller aux J.O.. Pour cela,
j'ai allégé mes études et augmenté les cadences
d'entraînement.” Autant dire que la papillonneuse
ne laisse rien au hasard, à l'instar de Solenne
Figués. Championne de France du 200 m nage
libre, record national à la clé, la Toulousaine de
24 ans fait preuve d'une rare longévité. Cela fait
sept ans qu'elle occupe le devant de la scène et
rien ne semble pouvoir l'en déloger. “Dans 
l'optique des Jeux, j'ai travaillé la musculation
pour répondre au défi physique de mes adversaires.

Je suis contente de voir que l'effet de ces séances
se ressent déjà.”
À 23 ans, Frédérick Bousquet est sacré champion
de France du 50 m papillon (RF). Le Clichois 
triomphe également sur la distance reine : le 100 m
nage libre, mais laisse échapper sa qualification
olympique en demi-finale. “Je vais aux Jeux,
c'est le plus important, lance « Fred » Bousquet.
Je serais déçu qu'un nageur explose tout sur
100 mètres et me barre la route d'Athènes.
Amaury Leveaux est capable de réaliser ce genre
de performance. Il a un retour exceptionnel.”
Nicolas Rostoucher a également fait parler 
la poudre. Après des débuts poussifs sur 400 m,
il s'adjuge le 1 500 m nage libre ainsi que le 200 m
4 nages. La moisson d'Hugues Duboscq est tout
aussi exemplaire : trois courses, trois titres
accompagnés d'une marque nationale sur 100 m
brasse.“Je suis vraiment satisfait, s'enthousiasme
le Havrais. Le billet est dans la poche. Je vais
maintenant me concentrer sur Athènes. L'idéal
serait d'être en final, près du podium.”
Plus discret, Simon Dufour reste une clé de
voûte du groupe “France”. “Une épidémie de
gastroentérite a balayé mon équipe. J'ai vraiment
eu peur d'être contaminé.” Pas d'inquiétude pour
le Montpelliérain. Trois médailles d'or consacrent
sa semaine dunkerquoise. “C'est une source de
motivation. Le moyen de me « booster » pour
avancer et viser plus haut.” La natation française
peut être fière de son armada olympique.
Reste maintenant à conquérir un podium en août
prochain. La tâche s'annonce ardue, mais pas
impossible.

Adrien Cadot

Les forces vives natation Course

En enlevant les 50, 100 et 200 m brasse, le Havrais Hugues Duboscq a réussi le coup du chapeau.

Deux titres nationaux, trois records de France, la sprinteuse guyanaise
Malia Metella est repartie rassasiée des “France” de Dunkerque.
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Cinq titres, quatre records en 2003. Laure Manaudou poursuit
sa route. Quatre titres, quatre records en 2004.
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Les Jeux n'attendent pas 
le nombre des années.
À Dunkerque, la jeune garde
française a fait feu de tout
bois, signant douze records
nationaux individuels.
Les Bousquet, Manaudou 
et consorts ont fait montre
d'un appétit carnassier.
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